DÉLIBÉRATION 

DE  LA  MUNICIPALITÉ,  rr*4 

DU  CONSEIL  GÉNÉRAL  DE  LA  COMMUNE , 

ET 

DES  PRINCIPAUX  HABITA  N S 
DE  LA  VILLE  DE  MONTAUBAN. 

Du  19  Mai  1790 , heure  de  dix  avant  midi* 

Cejourd’iiui  le  Confeil  général  de  la 
Commune  extraordinairement  aflèmblé  5 
conjointement  avec  le  Corps  Municipal  , 
enfemble  plu  fleurs  Citoyens  notables  & 
pères  de  famille , M.  le  Marquis  D E 
Cieurac,  Maire  , a dit  : 

Que  par  des  avis  trop  certains  on  étoit 
informé  qu’un  détachement  confidérable  de 
la  Garde-Nationale- Bord elaffe  éroit  en  mar- 
che pour  cette  Ville,  dans  la  Ane  de  lui  por- 
ter des  fecours  qu’elle  a cru  nécefiàires, 
d’après  le  bruit  répandu  des  troubles  qui 
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l’ont  dîvifée  ; Que  ces  braves  patriotes 
animés  du  zèie  le  plus  pur  ; & de  l’affec- 
tion la  plus  touchante  pour  les  habitans 
de  cette  Cité,  qui  leur  eff  cbere  a tant  de 
titres  , & que  tant  d’intérêts  & de  relations 
leur  attachent , paroiffent  avoir  cede  aux 
premiers  mouvemens  qui  ont  enflamme 
leur  courage  , & n’ont  pas  été  à portée  de 
favoir  que  le  calme  le  plus  profond  avoit 

fuccédé  à une  journée  orageufe,  & dont  le 

fouvenir  n’eft  prêtent  que  pour  en  faire 
détefter  les  caufes  & les  fatales  divifions 
qui  fe  font  enfin  étouffées  dans  le  fein  de 
la  concorde  & delà  plus  tendre  fraternité  ; 
Qu’il  paroîtroit  expédient  de  députer  a la 
rencontre  de  cette  Milice  armée  , pour  lui 
faire  fentir  les  inconvéniens  & les  dangers 
de  la  continuation  de  fa  marche,  ot  de  fbn 
introduétion  dans  une  Ville  alarmée  , & 
qui  n’a  pas  dans  ce  moment  des  vivres  pour 
fa  propre  fubfiftance  : Sur  QUOI  pîufieurs 
Membres  de  l’Affemblée  ont  repréfenté  que 
pour  ne  iaifier  aucun  doute  fur  le  retour 
d une  paix  fmccre  , & fur  le  défir  qu  ont 
tous  les  Citoyens  d’enfevelir  à jamais  toute 
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idée  des  malheurs  pâlies  , il  conviendroit 
de  rendre  la  liberté  aux  infortunés  à qui , 
dans  la  fatale  journée  du  io  de  ce  mois  , la 
prifon  fut  ouverte  , plutôt  pour  leur  fervir 
d’afile  que  pour  les  retenir  captifs.  Il  n’elfc 
aucun  Citoyen  qui  n'ait  verfé  des  larmes 
fur  leur  fort , dont  le  cœur  n’aille  au-devant 
de  leur  délivrance.  Profitons  de  ce  moment 
pour  les  ramener  dans  le  fein  de  leurs 
familles  ; le  peuple  ne  voit  plus  que  leur 
cruelle  fituation  ; s’il  a pu  s’irriter  contr’eux  , 
il  foupire  aujourd’hui  pour  leur  liberté;  il 
eft  pénétré  d’une  douce  & tendre  commifé- 
ration  ; il  reconnoît  fes  frères  , fes  amis  , 
ceux  qui  mettent  en  aélivité  fon  induftrie  , 
ceux  dont  la  difgrace  & la  détention  peuvent 
compromettre  fa  fubfiftance  , & interompre 
fon  travail  , par  l’effet  fur-tout  des  émigra- 
tions qui  en  ont  été  & pourraient  encore  en 
devenir  la  fuite.  Il  n’ignore  pas  que  les 
particuliers  qu’il  avoit  eu  le  malheur  de 
foupçonner  , ont  fignalé  leur  bienfaifance 
dans  ce  moment  de  crife  , & fe  font  hâtés 
de  verfer  des  fecours  abondans  dans  le  fein 
.de  la  dalle  indigente  , à l’inftant  que  la 
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Municipalité  les  a avertis  de  fes  befoins. 
Et  fur  le  tout  , FAffemblée  eft  priée  de 
délibérer. 

Et  les  voix  recueillies  : ouï  M.  Lade  , 
Tréforier  de  France  , Procureur  de  la  Com- 
mune 3 il  a été  unanimement  arrêté  que 
pour  premier  gage  de  la  paix  & de  la 
cordialité  que  tous  les  Votans  fe  font  à 
l’inftant  jurées  , les  Prifonniers  retenus  dans 
les  prifons  du  Château  royal  , par  fuite  de 
la  journée  du  io  de  ce  mois  , feront  & 
demeureront  libres,  fe  repofant  furies  foins 
& la  vigilance  des  pères  de  famille  à éviter 
tout  ce  qui  pourrait  diminuer  ou  altérer  le 
bonheur  de  cette  délivrance  ; comptant  que 
le  peuple,  à la  voix  de  fes  pères  & de  fes  chefs, 
s’empreffera  de  vouer  à l’oubli  tout  fujet  de 
mécontentement  & de  trouble  ; qu’il  fe 
félicitera  de  voir  renaître  les  beaux  jours  de 
l’union , & de  la  paix  , qui  peuvent  feuîs 
alfurer  la  profpérité  de  cette  Ville,  où  la 
fiature  & le  caraâère  de  fes  habitans  ont 
placé  le  féjour  de  F aifance  & du  bonheur. 

Comme  auffi  a été  délibéré  que  MM.  de 
Gironde  & de  Satur  , Officiers  Municipaux  \ 
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MM.  Chateau  & Locrate , Notables  ; MM. 
Pitre  Sol , Delmas  aîné  , Senilh  aîné  , pères 
de  famille,  auxquels  M.  le  Chevalier  de 
Villeneuve  , Capitaine  au  Régiment  de 
Languedoc , a été  prié  de  vouloir  bien  fe 
réunir , font  envoyés  & députés  vers  les 
Chefs  de  l’armée  Bordelaife,  pour  lui  porter 
des  paroles  de  remercîment  & de  paix  , lui 
annoncer  que  cette  Ville  a recouvré  le  calme 
le  plus  parfait , & que  la  bonne  intelligence 
eft  entièrement  rétablie  entre  fes  habitans  ; 
lui  déclarer  la  prière  unanime  de  tous  les 
Citoyens  , & en  cas  de  befoin  même  la  ré- 
quisition de  la  Municipalité , pour  que  la 
marche  foit  arrêtée  comme  ne  pouvant  être 
qu'un  fujet  d’alarme  pour  cette  Ville  & la 
fource  des  plus  grands  défaftres  ; la  conju- 
rant même  de  retourner  immédiatement  fur 
fes  pas  , & de  s’en  rapporter  à la  décifion  de 
l’Affemblée  Nationale,  à laquelle  il  en  a été 
référé. 

A été  délibéré  qu’il  fera  écrit  à la  Mu- 
nicipalité de  Bordeaux  pour  la  prier  d’in- 
terpofer  fes  bons  offices,  & s’il  le  faut,  fon 
autorité  à l’effet  de  rappeler  les  troupes  en 
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marche  , comme  n’étant  point  néceffiaires 
à titre  de  fecours  , & ne  pouvant  être  que 
funeftes  par  leur  feul  approche  de  la  pré- 
fente Ville. 

A été  déterminé  en  outre  qu’il  fera 
envoyé  fur  le  champ  vers  les  Villes  & 
Municipalités  voifmes , pour  les  prier  de 
contenir  leurs  habitans  refpedifs  , de  ne 
permettre  ni  déplacement  , ni  tranfport 
des  forces  armées  , fauf  à les  fournir  en  cas 
de  befoin  & de  réquifition  de  la  part  de  la 
Municipalité  de  Montauban. 

Finalement  a été  arrêté , qu’afin  que  la 
préfente  Délibération  foit  notoire  , & que 
tout  le  Peuple  en  connoiffie  les  motifs , elle 
fera  auffi-tot  imprimée  , publiée  & affichée 
dans  la. préfente  Ville,  & par-tout  où  befoin 
fera. 

Fait  & délibéré  dans  le  Confiftoire  de 
la  Maifon  Commune  de  Montauban  , le 
dix-neuvième  jour  du  mois  de  Mai  mil  fept 
cent  quatre-vingt-dix. 

Et  avant  la  fignature , MM.  de  Gironde, 
de  Villeneuve  & Locrate  , ontexpofé  qu’il 
ne  leur  eft  pas  poffible  d’accepter  la  com- 
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million  à eux  déférée , & fur  leur  demande 
ils  ont  été  remplacés  par  MM.  deReganhac, 
le  Chevalier  d’Efcorbiac&  Rigail-Garriffon. 

Il  a été  délibéré  en  outre  , qu’il  fera  furfis 
à l’exécution  de  la  Délibération  en  ce  qui 
concerne  l’élargiflement  des  prilonniers  , 
jufqu’au  retour  des  Députés  , ou  d’un 
courrier  qui  fera  par  eux  envoyé.  Signés  au 
Regijlre  , CIEURAC , Maire  ; Gironde  , 
Valet  de  Reganhac  , Disses,  Teulie- 

RES  , MlALARET  , VlALETES  d’ÂIGNAN  , DE 
Bernoy  , Satur  , Lagarrigue  , VlGNIALS  , 
Officiers  Municipaux  ; Delmas  , Pitre 
Sol , Senilh  l’aîné  , Locrate  , de  Molieres  , 
le  Chevalier  d’Efcorbiac  , Prévôt  de  Labafi- 
tide  , Martin  Notaire  , Gatereau  , Couderc 
fils  aîné,  Conftans , Negre,  Dufau  , Lom- 
bard , Hinard  , Sadous  , Prat  Dumirail  , 
Fontanel  , J.  P.  Romagnac  , Delmas  aîné , 
Prat  de  Chabanés , Chateau  Subftitut  , 
Frezieres  cadet  , Godoffre  cadet , Brun  , 
Dubois  , Lalbenque  , Stlves  , J.  Garrifibn  , 
Depuntis , de  Chaunac , Couderc  Ingé- 
nieur , Fonlongue  , Pierre  Garrifibn  , Ra- 
chou  , P.  Delon-Lormiere  , Coffinhal  , 
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Verdier  de  Port  de  Guy , Bergis , Ladë 
Procureur  de  la  Commune.  Collationné  , 
Martin  , Secrétaire-Greffier. 
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A MONT  AUBAN, 

Chez  Vincent  Teulieres,  Seul  Imprimeur  du  Roi 
& de  la  Municipalités 


